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1

Sorel, Québec

Le 28 novembre 1984, France Cardin et André 

Fleury deviennent parents d’un petit garçon, 

qu’ils prénomment Marc-André. Très tôt, ils 

constatent à quel point leur fils est enjoué. C’est à 

se demander s’il n’est pas né en souriant plutôt 

qu’en pleurant ! J’exagère sûrement un peu, mais 

ça me fait rire d’imaginer la scène.

Les Fleury habitent une petite ville du Québec : 

Sorel. Située sur la rive sud du fleuve Saint-Laurent, 

elle fusionne en 2000 avec sa voisine, Tracy. Envi-

ron 35 000 personnes habitent à Sorel-Tracy. Cette 

ville doit abriter une super école de hockey, 

puisque plusieurs joueurs qui en sont originaires 

ont laissé leur marque dans la Ligue nationale. 

D’ailleurs, cela rend Marc-André très fier ! Bon, il 

n’a pas joué au temps de Pierre Mondou et de 

Wildor Larochelle, mais leurs histoires sont cé-

lèbres dans leur ville natale.
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Il paraît que Sorel est reconnue pour ses indus-

tries métallurgiques et, plus intéressant à mon 

avis, pour sa fameuse soupe de poisson qu’on ap-

pelle « gibelotte ». Je veux goûter à ça ! Imagine : 

il y a même un festival de la gibelotte chaque an-

née, ça doit être drôlement bon !

Sorel est la porte d’entrée du port de Montréal. Un 

traversier la relie à Saint-Ignace-de-Loyola, de 

l’autre côté du fleuve. Ça, ça doit être chouette, 

traverser le fleuve dans son auto sur un bateau ! 

Chez moi aussi, dans le Nevada, il y a un traver-

sier : le Stone’s Ferry… mais je ne l’ai jamais pris. 

Bref.

Pour en revenir à mon idole, Marc-André est très 

heureux de l’arrivée, quelques années plus tard, 

de sa petite sœur, Marylène. La famille Fleury 

habite au coin d’une petite rue : la rue Olympique 

– quel beau hasard ! –, qui donne sur un grand 

champ de maïs. Plusieurs oncles et tantes de 

Marc-André y vivent également. C’est là que 

 Marylène et lui apprennent à jouer au hockey, dans 

la rue.
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À la maternelle, Marc-André ne pense d’ailleurs 

qu’au sport, particulièrement au hockey et au 

baseball.

— On dirait bien qu’on devra inscrire Marc-André 

au hockey, dit un jour André à France.

— Tu parles ! répond-elle. Il ne pense qu’à ça et 

ne parle de rien d’autre ! Je crois qu’on aurait un 

p’tit bonhomme bien déçu si on ne le faisait pas.

C’est ainsi qu’un beau samedi matin d’octobre, 

alors qu’il est âgé de six ans, Marc-André donne 

ses premiers coups de patin au Colisée Cardin. 

C’est le début d’une grande aventure !

D’abord attaquant, le petit Marc-André est intri-

gué par la position de gardien de but. Les jam-

bières, la mitaine, le biscuit (c’est comme ça qu’on 

appelle le bloqueur) et le gros bâton piquent sa 

curiosité.

Durant un entraînement, il demande à ses en-

traîneurs de le mettre devant le filet. Il ne le sait 
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pas encore, mais cette requête va changer sa 

vie !

Comme plusieurs garçons de son âge, Marc-André 

explore différents sports. Il laisse même le hockey 

de côté pendant deux ans pour jouer au baseball. 

Sur les losanges, c’est au poste de receveur qu’il 

excelle.

Mais l’appel du hockey se fait sentir. Après ces 

deux saisons consacrées au baseball, il revient à 

ses premières amours et n’arrêtera plus jamais le 

hockey.

Marc-André aime aussi l’école. Plutôt doué, il 

termine son primaire à l’école Maria-Goretti 

avec des notes qui lui permettent de s’inscrire 

au Collège Français de la Rive-Sud. Il s’agit 

d’une école privée dotée d’un très bon pro-

gramme de hockey.

Avec cette équipe, Marc-André participe au 

prestigieux Tournoi International de Hockey Pee-

Wee de Québec. Plusieurs des grands joueurs de 
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l’histoire de la Ligue nationale de hockey l’ont 

fait : Guy Lafleur, Wayne Gretzky, Martin St-Louis, 

Vincent Lecavalier et Auston Matthews, pour ne 

nommer que ceux-là.

Le Collège Français est invité à la dernière mi-

nute. Il doit remplacer un club qui n’a pas pu se 

présenter dans la classe AA, lors de l’édition 1998. 

Dernière minute ou non, son équipe joue très bien 

et se retrouve en finale !

Face aux Remparts de Québec, le Collège Fran-

çais réalise une excellente performance. Bon, en 

vérité, Marc-André ne se rappelle plus aujourd’hui 

contre qui il a joué ce jour-là. Par contre, il se sou-

vient très bien avoir été retiré du match décisif 

par son entraîneur après avoir accordé seulement 

deux buts. Sans rancune ! Son équipe l’emporte 

5 à 4 et gagne le Tournoi International de Hockey 

Pee-Wee de Québec… au moins !

Marc-André revient de Québec enchanté. Il voit 

bien que son travail porte fruit et que, même s’il 

aurait pu faire mieux en finale, il est parmi les 
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meilleurs gardiens de son groupe d’âge. Mais il ne 

rêve pas encore à la Ligne nationale, qui lui semble 

inaccessible. Plutôt que de le décourager, ce doute 

sur ses capacités fait en sorte qu’il met les bou-

chées doubles pour réussir.

D’ailleurs, ses exploits au Collège Français ne 

passent pas inaperçus : les Riverains du Collège 
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Charles-Lemoyne, de la Ligue de hockey midget 

AAA, le recrutent pour la saison 1999-2000.

Il n’y a pas que les clubs de hockey qui le re-

marquent. À quelques maisons de la sienne ha-

bite une jeune demoiselle du nom de Véronique 

Larosée, qui n’a d’yeux que pour le jeune gardien 

de but au sourire accrocheur… Mais Véronique a 

toujours dit qu’elle ne sortirait pas avec un joueur 

de hockey.

« Je ne suis pas un joueur de hockey : je suis un 

gardien de but », lui répondra plus tard Marc-

André. Le problème, c’est que, pour l’instant, il 

est si gêné qu’il n’ose pas lui adresser la parole.

— Ça va prendre quoi pour que tu lui parles ? Est-

ce qu’il va falloir que je m’en mêle ? lui demande 

sa sœur.

Marc-André ne sait pas quoi dire à Marylène. 

Mais qu’il soit d’accord ou non, de toute façon, il 

est déjà trop tard : elle a organisé une rencontre !
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